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drate de pyramidon est acide ä la phenolphtalei'ne, ils titraient
avec l'exces d'acide picrique, l'acide HCl ajoute pour neutra-
liser le pyramidon. II faut done eviter de neutraliser par HCl
avant la precipitation par l'acide picrique.

Sur un melange compose de parties egales des deux corps,
nous avons trouve

Pyramidon : 49,7 -49,5 %
j Antipyrine : 48,85-49,4 %

Conclusions. — L'antipyrine peut etre dosee tres exactement
ä l'aide des methodes de Bougault ou de Kolthoff.

La methode de Pegurier permet de doser le pyramidon avec
une approximation d'environ 1 %. II n'existe pas de Lonne
methode de dosage pour ce produit.

Quant au dosage du melange des deux corps, la methode de

Pegurier et de Lemaire, que nous avons modifiee, donne des

resultats satisfaisants.

Geneve, Laboratoire de Chimie analytique de l'Universile.

Ch.-G. Boissonnas et E. Briner. — Rendement energetique de

la formation de Vozone par Veffluve.

De precedentes recherches (Helv. Chim. Acta, Vol. 7, p. 62

(1924) et suivants), ont montre les avantages de l'ozone sur les

autres agents d'oxydation. L'utilisation industrielle de l'ozone
obtenu par l'efiluve est subordonnee ä son prix de revient, qui
depend surtout de la quantite d'energie consommee pour sa

production. La connaissance du rendement energetique de la
formation de l'ozone est done importante.

De nombreux travaux ont ete faits dans le but de rechercher
les conditions dans lesquelles l'efiluve donne les plus fortes
concentrations et les meilleurs rendements. Les rendements

energetiques sont calcules generalement en grammes d'ozone

par kilowatt-heure. Dans la plupart des travaux, l'energie
consommee dans l'effluveur est determinee par le produit de la
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difference de potentiel appliquee aux armatures par l'intensite
du courant et par le temps, ce qui revient ä supposer que le

coefficient de puissance se rapproche sufffsamment de 1'unite

pour qu'il soit inutile d'en tenir compte. Cette supposition peut
etre admise en premiere approximation pour l'arc electrique

pour lequel le decalage varie entre 0,7 et 0,95 mais pas pour
1'effluve, la grande capacite des armatures entrainant un retard

important de la difference de potentiel sur le courant (Ehrlich
et Russ, Z. f. Electrochemie, Vol. 19, p. 330 (1913),
Wartenberg et Treppenhauer (Z. f. Electrochemie, Vol. 31, p.
663 (1925), dans un travail sur la formation de l'ozone ä partir
de l'air ä haute pression, ont determine des coefficients de

puissance passant de 0,25 pour 1 atmosphere ä 0,33 pour
5 atmospheres. La plupart des travaux sur 1'effluve ayant ete

effectues a despressions inferieures ä 1 atmosphere, nous avons
determine les coefficients de puissance correspondants. Nous

avons trouve que, pour 1'effluveur que nous avons utilise, le

coefficient de puissance varie entre 0,06 pour 3 cm de mercure
et 0,15 environ pour la pression atmospherique. Pour 72 cm
de mercure, par exemple, le rendement ealcule sans tenir
compte du decalage etait de 18 grammes par kilovolt-ampere-
heure, et devient 180 grammes par kilowatt-heure, en observant

que le coefficient de puissance est egal ä 0,1. Dans un travail
recent sur l'oxydation au moyen de l'ozone, (Helv. China.

Acta, Vol. 7, p. 62 (1924), on montre, en prenant pour base un
rendement de 50 grammes par kwh, que l'oxygene actif pro-
venant de l'ozone est d'un prix de revient moins eleve que
celui qui provient d'autres oxydants, tels que le permanganate

ou le bichromate de potasse. Cette conclusion est encore
renforcee si on calcule le rendement en tenant compte du
coefficient de puissance.

Nous avons etabli la courbe ci-dessous du rendement ener-
getique de la formation de l'ozone en fonction de la pression,
entre 0 et 730 mm. Alors que cette courbe, etablie il y a long-
temps sans tenir compte du coefficient de puissance, croit
d'abord rapidement pour tendre vers une asymptote parallele ä

l'axe des pressions, on obtient, si on utilise ce coefficient, une
ascension approximativement lineaire. La regie etablie par les
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nombreux travaux sur la formation de l'ozone par I'effluve est
done due ä une fausse interpretation des resultats experimen-
taux. Nous nous proposons de soumettre ulterieurement ä la
meme correction les donnees concernant l'inlluence de la
temperature sur le rendement energetique de la formation de

l'ozone.

Dispositifs experimentaux. — L'effluveur de verre, ä deux
dielectriques, du type Siemens, est place dans un calorimetre
forme d'un grand vase Dewar rempli d'huile de transformateur.
Un agitateur en helice, mü par un moteur electrique egalise la
temperature, qui est lue sur un thermometre ä mercure donnant
le centieme de degre. L'etalonnage du calorimetre est effectue
ä partir de l'elevation de temperature due au passage d'un
courant continu d'intensite connue dans un fd de maillechort,
plonge dans l'huile et presentant une resistance de 5,4 ohms.

Cinq etalonnages ont fourni une moyenne de 0,00048 degres

centigrades par joule.
L'oxygene provenant d'une bombe, soigneusement seche,

traverse l'effluveur, puis une serie d'absorbeurs contenant de

l'iodure de potassium pour le dosage de l'ozone par l'hyposulfite
de sodium. La vitesse du courant gazeux est choisie de telle
maniere que le melange d'oxygene et d'ozone resultant de

l'effluvation soit suffisamment eloigne de son etat d'equilibre.
Le voltage aux bornes de l'effluveur est mesure au moyen d'un
voltmetre statique, 1'intensite d'une part avec un milliampere-
metre de precision Siemens et Halske, d'autre part, avec un
thermocouple Siemens. Le thermocouple donne des indications
plus elevees que le milliamperemetre, car elles comprennent,
outre le courant du reseau, de 50 periodes, les courants de haute

frequence produits lors de la decharge, lesquelles, ainsi que l'a
montre Warburg (Z. f. technische Physik, Vol. 4, p. 450

(1923), n'agissent pas sur le milliamperemetre.
Resultats. — Les rendements, ealcules soit en grammes par

kwh., en tenant compte du coefficient de puissance, soit en

grammes par kilovolt-ampere-heure, comme on le fait ordinaire-

ment, sont representes en fonction de la pression d'oxygene par
les deux courbes de la figure. La premiere est ä une echelle dix
fois plus grande que la seconde, pour permettre la comparaison
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Resume. — On a trop souvent confondu i'energie consommee
dans l'efiluveur avec le produit«tension-courant-temps », ce qui
entraine de graves erreurs.

L'influence de la pression sur le rendement energetique de la
formation de l'ozone par I'eflluve est beaueoup moins grande,
aux pressions inferieures ä 1 atmosphere, qu'on ne l'admet

generalement par suite d'une fausse interpretation des resultats
experimentaux.

Dans certaines conditions, les rendements vrais sont jusqu'ä
dix fois plus grand que ceux que Ton calcule sans tenir compte
du decalage.

Cette observation s'applique d'une maniere generale et peut
renouveler l'interet des recherches sur la formation des oxydes
d'azote par l'effluve.

L.-A. et J. Deshusses. — Correction ä la methode diA very-Beans
pour le dosage de Varsenic dans les verts de Schweinfurth.

Dans les laboratoires de contröle des produits insecticides,
les dosages de l'arsenic s'effectuent le plus souvent par la
methode relativement longue et delicate au pyroarseniate
de magnesie, que l'arsenic soit tri ou pentavalent. Lorsqu'il
s'agit de determiner l'arsenic trivalent dans l'anhydride arse-
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